
Payable d’avance,*par'an. S3,
do quatre mois.. 1.00
do un mois......... 0.25

1.00Edt. Ilcbdomanaire, par an.

ABONNEMENT

Dans l’avant-midi, il y eut grand** 
messe chantée par le R. P. Tabaret, 
assisté de M. l’abbé Faure et du R. 
P. Mtyeur, lesquels remplissaient 
l’office de diacre et de» sous-diacre.

Mgr d’Ottawa prêcha à ses dioc 
sains de la Pêche avec cette élo
quence et cette onction dont I s 
accents sont propres u père dévoué 
qui parle à ses enfants bien-a-més 
de leurs plus chers intérêts.

Dans l’après midi eut lieu la bé- 
iFd'Ction des statues, à laquelle 
présida Sa Grandeur le Vicaire 
upostolque de Po itiac. Ces s ta 
cups sont celles du Sacré Cœur 
de Jési °, de la Vierge Mère, de St
ic eph, de Ste-Anne, de Ste-Cécile, 

autre de Si j-Anne, de moin 
dre gram pur, pour la mission du 
lac Svo-i * -ie. Ce sont six œuvres 
d’art pl?«i que, dont la beauté a été 
gift' dement admirée de toute l’as-
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DE DETAIL
et une Nous avons décidé de discontinuer notre commerce de détail de 

ma. chaudis.'s î-èuhc*, et nous oiTrons aujourd’hui tout notre 
assorti m< ut à un

LUES'.
1 I- Lorra 'i fit, à cett'; occa on, 

allocution sv leune touclian’ 1 
culte dû aux Saints, montrant com
bien cï culte est raisor 'able, et 
e horiimt ses auditeurs à recourir 
ave confiance aux puissants pro- 
t ci )uis qu’i's oui au ciel.

Mgr Lor a u él”.t allé visiter 
deux missiu 's naissantes dans les 
envi ons de la Réelle pour y dési
gner l’emplacemen'. de deux églises 
une l’ot y doit prochainement | 
construite. Revenant de ce voyage i 
Sa Grandeur résolut de s’arrêter à! 
la Pêche ei d’y ass:«ter à la céré-1 
munie qui ahait avoir lieu. Les 
heu-evx pa oiosiens seront recon
naissait ts a sa Grandeur pour Cette 
d licaie attention de respect. Mgr 
le Vicaire a| isiolique de Pontiac 
célébrait aussi ce jour là le deuxiè
me anniversaire de sa consécatiou 
épiscop le.

Nous avions donc raison de dire 
que ce jour a été un des plus beaux 
et des pli s heureux que puisse dé 
sirer une pa j e catholique

Aussi l’aill 'erce a été considéra
ble matin et. o' , et la joie se reflé
tait sur la figu e des bons et p eux 
assistants.

.Nous félicitons I.\ l’abbé Faure 
d«i succès de celle fête, dont l’ini- 
ïïal ve est dû à son zèle de 
dévoué.

Il est une autre observation qui j 
s'offre en ce moment à notre esprit ! 
et que nous ne voulons point passer] 
sous silence.

Qui n’a, bien des fois, contemplé 
avec admiration, le zèie que dé- 
p'oient nos premiers pasteurs pour 
procmer le oien, temporel et spiri
tuel en même temps, de nos com
patriotes ? Sitôt qu’une nouvelle 
paroi.se commence à poindre au 
bord de quelque lac isolé ou sur la 
lisière de la forêt, on les voit s’y 
transporter pour visiter personnelle
ment et encourager de leurs propres 
oaroles la petite colonie nai. -ante, 
ut donner une égl'-se et un piètre, 

grouper ainsi les colons, et, par les 
liens les plus forts, les attacher à ce 
lot de terre qu'ils ont chois’ pour 
s’y établir.

Un les voit aussi se faire un plai
sir de visiter le plus souvent possi
ble les paroisses qui sont encore 
relativement nouvelles, et prei Ire 
les mesures les plus efficaces pour 
en assurer le développement et la 
prospérité.

C’est sous le souille de leur ins
piration, c’est sous leur tutelle et 
sous leur haute protection que nais
sent et grandissent et agissent nos 
sociétés colonisatrices, et, à leurs 
titres déjà si glo ieux, ils semblent 

d’ajouter 
titre, glorieux aussi, celui-la ; celui 
d’Apôtres de la Colonisation.

Les colonnes du Canada, racon
taient, l’an demie , les admirables 
choses qu’accomplissait Monsei
gneur Duham 1 dans les paroisses 
du haut de la Gatineau ; les nou
velles manifestations de zèle et de 
dévouement inépuisable qu’ils nous 
donnent tous les jours, lui et son 
vénérable confrère dans l’épiscopat 
en disent plus sur ce sujet que ne. 
pourraient faire nos paroles.

C’est donc avec raison que nous 
respectons et aimons nos évêques, 
et que nous nous reposons sur eux 
du soin de nos plus chers intérêts 
spirituels et nationaux.

Toutes nos marchandises sont marquées ù moins du prix coûtant.

GRANDE VENTE lire Vente a SacrificeAD COMPTANT

D’EFFETS de MAISON
Est maintenant commencée et se continuera jusqu'à ce que tout le 

fonds soit vendu SAITS HE3EEVE.

Le stock s'élève à $BTo>000> et il faut qu’il parte.1 SEMAINE SELLEMEXT 1
COMMENÇANT

LUNDI, 15 SEPT.
MCOUVERTES EN LAINE, la 

paire: $1 25, 81 5», 81 75, 82 00, 
82 25, 82 50, 82 75, 83 00, S3 50, 
$4 00, etc., etc.

TOILES A NARRES, la verge : 
18c, 20c, 25c. 30c, 35c et 40c.

COTONS & TOILES A DRARS, 
la verge : 18c, 20c, 25c, 30c, 35c, 
40c, etc.

SERVIETTES, la pièce : 3c, 4c, 
5c, 7c, 10c, 12Je, 15c, etc.

Conditions Comptant.

66 & 68 Rue SPARKS.

*6 ft*"'

àmpasteur, bhysoa, (jKAHAM & Cte„ m Chemin de Fer Canadien du Pacifique153 el 154. rue #|»»rkx.
AVIS AUX ENTREPRENEURS.

DIVISION D’EST. 

L’ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN AVANT

Ligne Courte
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL

SOUMISSIONS cachetées, (compre
nant les plans et devis), adressées au sous
signé, faites séparément et portant rcspec 
tiveinent les suscriptions suivantes : (1)
“ Soumission pour appareil de chauffage, 
bureau de poste do Trois-Rivières, 1‘. Q ; ” 
(2) “Soumission pour appareil de chauf
fage, h ireau de poste de Sherbrooke, 
P. Q.;” et (?) “Soumission 
île chauffage,
Ont. ” seront re<;i ‘3 i\ ce bureau jusqu'à 
VENDREDI le 10 d’O CTO 13 RE | r..chain, J 
pour le parachèvement de< travaux • ledits.

Copies des plans des édifie 
propose de chauffer 
V» tges requis, sero il fou 
qui désirent soumissionc 
devront ii diquer l’arrangeine il. etc., de 
leur appareil, et en fournir ru dévis bien 
détaille.

Les soumissionnaires devront se rappeler 
que les soumissions doivent être fuites 
sur les formules imprimées et s;gnées par 
les soumissionnaires mêmes.

Chaque soumission doit être accompagnée 
d’un chèque de banque accepté payable à 
l’oidre de Vhonorable Ministre des Travaux 
Publics, égal ù cinq pour cent du prix de la 
soumission, et ce clvqi e sera confisqué si 
le soumissionnaire refuse de signer le ou
trât lorsqu’il en sera renuis, ou s’il 
plôte pas l’ouvrage q i i. aura < ;
chèque sera remis à ceux dont les 
sions ii’auront pas été acceptées.

Le Ministère ne s’engage à accepter ni la 
plus basse, ni aucnro t'es soumissiurs.

Par ordr

DE8

veilpour appu 
le de Coriiwbu au de

m’i Arrangements «l’ece eoniiiien- 
<ih ut Lundi, Il Aout ISS 1.

||; des ou- II3? Ë-gLë1AULBAÜ DBS I1R8.piT'irt!
devniô W5Q W .g

de

4 67iv-tisse Ottawa.... 0315

Arr. à Montréal... 558 25 

8 45 

12 05

25

7" 00

11*251

Laisse Montréal.. 00

Arrive à Ottawa. 3000

CO. O’ELEGANTS CllAUS PALAIS 
bout ait ici és aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montréal.u ne com- 
.repris. Le 

soumis*
Connection à Momréal avec les trains 

de chemins de fer pou - Québec, Hali
fax, Saint-Jcaa, Boston, et tous les 
points de la Nouvelle-Angleterre.

F. n. ENNIS, 
Secrétaire.L’assemblée annuelle des actionnaires de 

la Société de Publicité (à responsa 
limitée) pour l’élection des directeurs et 
autres allai

bill té
...___ ion des diree

es affaires aura lieu dans le bureau du 
nal Le Canada, 524 rue Sussex, Ottawa,

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
el l'Ouest, ouverte le 11 août 1884 : 
L’Express du jour quitte Ottawa à 12.15 pm 

“ *' Arr. à Toronto a 10.00 pm
“ (lu soir quille Ottawa à 11.35 pm 
“ “ Arr. à Toronto à| 8.45 am
“ du jour quille Toronto à 9.00 am 
“ “ Arr. à < )ltawa à 6.55 pm
“ du soir quitte Toron.o à 7.40 pm 
“ “ Arr. à Ottawa 4 4.50 am

Chars palais ûi-^ants sur les trams du 
:u jour. Chars <lui loirs somptueux sur les 

trains du son*. -é
Connections 4 Sir h’s Fall, pour 

‘irockville et le « ! mil de fer du Grand 
Fi one ; aussi pour le c :r»iin de fer Utica 
tnd Black River et s-, nombreuses con* 
lections pour le sud e l’est.

Contée.ions 4 To onto jiour tous les 
i oints à l’ouest, sud-oues'. ei nord-ouest.

Pour les billets, Je prix du passage, les 
sièges dans le char-salon, la table du 
départ des trains pour le haut de l'Ottawa 
a tous 1rs autres stations locales et autres 
informations concernant les passagers 
s’adresser au bureau des billets.

sur 4* nui: elgin.
GEO. W. Il IBB A KO, 

Assistant-Agent-Géni- n des Par 
AUCllhK BAKER,

Sunni' .ida ut-généra^

Ministère des Travaux Publics, 
Ottawa, 8 septembre 1884.

ambitionner un 110 a veau journal Le Canada, 524 
le 13 octobre prochain.
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Un commencement d’incendie 

s’est déclaré, vers deux heures, ce 
matin, dans une maison en pierre 

‘ appartenant à M. Sparks, rue Sparks 
Domina . es peu considérables.

L ■wagoi:,.

0 W. C. VAN 11(3UNE,
Vice-Président.

LE CANADA ANNONCES

Première insertion, par ligne*..80.10
Tous les jours............
Trois fois par semaine.
Une fois la semaine...
Along terme, conditions spéciale»

0.05
0.00
0.0

rifice JOURNAL QUOTIDIEN

LA SOCIÉTÉ 1)E PUBLICITE, Propriétaire “FVELIGION ET PATRIE” F. "is*'! FET, Secrétaire de lu rétlaçtlon et atlmliiklFûteor

PETITES NOTESle l'aire i»lac* 
ie <|iil noua LE CANADA

Notre Saint Père le Rape a fait 
cadeau de $200,000 pour la cons
truction d’un hôpital près du Va
tican.

MM. Baillargé et Moylan, inspec
teurs des pénitenciers, ont le-'ir’né 
leur enquête, samedi, à St-V'ncent 
de Paul et sont de retour à Ottawa. 
Dans quelques jours le public con 
naîtra le résultat de leurs travaux.

e. . Ottawa et llull, 24 Sept., 18841.
directs.

QUESTIONS DU JOUR

IÜLIEN. UNE BANQUE A BULL

ompes Funèbres

3 ttawa, .

Depuis longtemps déjà les com
merçants et les citoyens de Hull en 
général sou firent de n’avoir pas une 
succursale de banque établie chez 
eux. Des démarches ont été faites 
par un certain nombre de 
citoyens, mais sans résultat heu 
ruux.

11 se fait maintemant à Hull un 
commerce assez considérable pour 
qu’une succursale de banque y 
trouve son compte. Les citoyens 
de plus, désireraient beaucoup pou
voir déposer leurs économies dans 
une banque située à Hull. 11 est 
vrai que la distance entre Hull et 
Otiawa n’est pas bien grande et 
qu’il y a dans la capitale toutes les 
facilites financières voulues ; mais si 
petite que soit la distance cela cause 
toujours une perte de temps pour 
les commerçants comme pour les 
non commerçants.

11 y a aussi d’autres raisons plus 
importantes à considérer en rapport 
avec les dépôts dans des institutions 
monétaires ^situées dans une autre 
province.

Dans les cas de maladie sérieuse 
empêchant un déposant de se pré
senter en personne pour retirer son 
dépôt, les formalités à remplir sont 
beaucoup plus longues, plus coin 
pliquées et plus dispendieuses si la 
banque est située dans la ville 
d’Ottawa, province d’Ontario que 
dans la ville de Hull, province de 
Québec.

Si la banque était située dans 
Hall il subirait d’une simple décla 
ration devant notaire, et en cas de 
mort les héritiers pourraient retirer 
le dépôt sur simple déclaration per
sonnelle ou production de l’extrait 
de mort aux registres de la paroisse. 
L’argent serait payé au testateur 
sans plus de cérémonie et les frais 
ne s’élèveraient en tout qu’à quel 
ques piastres.

Mais ces transactions ne seront pas 
aussi faciles pour retirer l’argent 
d’une banque située dans Ottawa. 
Les lois d’Ontario sont differentes, 
et l’attestation devant notaire con
sidérée dans la province de Que 
bec, un instrument parfait, n’est 
pas considéré de même dans Onta
rio où ou devra ’en faire la preuve 
régulièrement devant la cour.

Conséquence : une dépense de 
$50 ou $60 représentant très sou
vent le quart ou le tiers delà somme 
déposée.

Il y a bien à Hull, il est vrai, une 
caisse d’épargne du gouvernement 
au bureau de poste, mais cette ins 
titution qui est très utile à un 
grand nombre, ne l’est pas pour 
tou« ; principalement pour ceux qui 
sont exposés à retirer leurs dépôts 
d’un jour à l’autre et ne peuvent 
pas passer par les formalités plus 
lentes des caisses d’épargnes du 
gouvernement.

Le P. Curei, dit une dépêche de 
Rome, a fait sa - ou mission à la 
cour ro naine el il a dé-avoué toutes 
les parties de ses trois derniers 
livres qui sont interprétés comme 
contraires à la foi, à la morale et 
aux droits de l’Eglise.

cal.
au public d’Ottawa 
te commande qu’on 
: très modérés. On 
[LLARDS sont à la 
éraires fournis snr

,1

Le colonel Chamberlain, l’un des. 
commissaires chargés d’etudier la 
question de l'établissement d’un 
bureau d’impression à Otiawa, est 
de retour à Ottawa d’on voyage 
à Washington, Philadelphie et 
New-York, où il a visité les pr'oci 
paux bureaux qui y existent.

Sa Grandeur Monseigneur Duha 
mel est en ce moment à Québec. 
Dimanche prochain, à Sa'ni Jean, 
Ile d’Orléans, Sa Grandeur fera 'a 
bénédiction d’un magnifique che
min de croix don' la paroisse a fait 
l’acquisition. La cérémonie aura 
lieu à trois heu.es de l’après m'd'.

On a commencé, hier matin, à 
plaider en Cour Suprême le p-ocès 
relatif à la constitutionality de 
l’Acte fédé 1 des licences. MM. 
James Bethune et But bridge 
pent pmr le gouvervement iédé-al ; 
MM. S. H. Blake, A. E. 1-vingetW. 
Johnson pour le gotiv nemer, 
d’Ontario ; l’honorable L R Church 
et M. J. S. Archibald pour le gou
vernement de Québec ; M. U. F. 
Gregory pour le gouvernement du 
Nouveau-Brunswick, et le p.oeu- 
reur-général Davie pour le gouver
nement de la ColomBie Anglaise.
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ic et d’hiver
i banqueroute de 
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lieure et profitez des
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Un lit dans VUnion des Cantons de 
l'Est :

Quelques-uns de nos confrères 
des Etats Unis ont adopté un bon 
système pour leurs ab innés mau
vais payeurs.

C’est ‘de les mettre à l’index, en 
oubliant leurs noms en regard de 
lews arrérages.

Nous allons adopter le même 
système, dès noire prochain nu
méro.

Ceux donc de nos abonnés des 
Etats Unis, qui nous doivent plus 
d’une année de leur souscription et 
qui ne nous auront pas payé avant 
samedi prochain, pourront s'atten
dre à voir leurs noms figurer au 
tableau des mauvais payeu-s, Nous 
ne les manquerons pas.

ND

leubles
lTTOSV,
I

\

!blier, Menuisier,

ISSÜX, Ottawa.

lujours heureux d’en» 
ail que ce soit,

ration de Maisons i
rrtes pour, Cham- | 
alon el Salle à ■ *

1

jer.
oin, par 
its, et à

UNE BELLE FÊTEdes ouvriers

S KUOFRÈS.
La paroisse de Sainte «Cécile de 

Masharn Mills, dont le v"liage de 
la Pêche est le centre, devra enre
gistrer dans ses annales la fête de 
dimanche dernier comme la plus 
belle et la plus imposante qu’il 
puisse être donnée à une paroisse 
de célébrer.

Cette paroisse était ce ion r-là 
honorée de la visite de Monsei
gneur l’évêque d’Ottawa et de Mou- 
gneur le vicaire apostolique de 
Ponliac, accompagnés du Révd 
Père Tabaret, O. M. L, D. D., Su
périeur du collège d’Ottawa, du 
Révd Père Mayeur, O M, I., de la 
maison des Révd s Pères Oblats de 
Hull, et de M. l’abbé Sauvé, du 
séminaire d’Ottawa.

Mgr D'.hamel qui prête S’ volon
tiers le concours de son dévoue
ment à tout ce qui concerne le dé
veloppement et l’honneur du culte 
religieux dans toutes les parties de 
son vaste diocèse, s’élait rendu à 
l’invitation de M. l’abbe Eaure, curé 
de la paroisse, pour la bénédiction 
de six magnifiques statues destinées 
à orner l’église du lieu. Celle 
église, d’ailleurs, a déjà été consi 
dérablement réparée et embellie, 
grâce au zèle et au bon goût de M. 
Faure.

Les cérémonies de dimanche der
nier, comme nous venons de le. 
dire, ont revêtu un cachet tout par
ticulier de solennité et de magnifia 
cence.

la

1NUFACTURE

'E Eli Eg »
sse/Z, rue Sparks, |H)
wa.
a transporté son ate- 
jasin de bijouterie do 
ussell, rue Sparks, e 

court délai toutf 
agues. Boucles d’O 
gles, Chaînes, Croix 

t ouvrages garanti 
e visite est sollicitée.
‘f,

DOJCET,
Rropriétairc

inr Enfants
Il y a quelques semaines les RR. 

PP. Oblats du collège d’Ottawa ont 
donné* une commande à M. E. 
Chanteloup, pour une statue de 
Saint-Joseph de 10^ pieds de hau
teur. La statue doit être placée 
sur une tour de 160 pieds de hau
teur et surmontant le collège d’Ot
tawa. Elle devra dominer toute la 
ville.

ir Oiseaux

VERDURE
ie RIDEAU.

i

!

Ottawa et Hull, Mercredi, 24 Septembre 18846e année ' No. 221
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fLB CANADA, 24 Sept. 1884
-v

iTt MOIGNAGE CONVAINCANT ASSOCIATION MUTUELLE
DE

PREVOYANCE
DU CANADA.

LA PROTECTION SANS EGALE FETTXX.MARCHE D’OTTAWAKIDNEY WORTDE PARTOUT
Je me suis démis l’épauie à lu suit 

d’une chute, le 5 octobre 1881. Les do- 
leurs lurent appelés, mais ne purent t> 
mettre mon bras à son état naturel, Aj 
121 jours de souffrances atroces, j'allaù à 
Boston, et à l’hôpital où je me rendis,.« 
médecin réussit à me re nettre le bra - ei 
position, mais les nerfs étaient tellenni;i 
contractés que je ne pouvais plus que pllt; 
mou bras à ang e droit. Les nertf j i 
raissaient èt<e en lil d’acier 
tous les remèdes ordinaires, 
du vinaigre, du Brandy et le l'aima, 
mais sans aucun effet marqué. Moi . 
avions une petite quantité de votre amici 
et liniment d’huile. C’est le remède qi.it 
donné les meilleurs résultats. Je n< .‘a. 
trouvé que dans une pharnv oie et en petit» 
quantité, et ayant dema- aux phariDo 
ciens poun(uoi ils ne gan.uieul p..s f e re
mède; “ Eh bien, me répondireut-ils, iiout 
ne savions pas que ce remède avail au
tant de valeur. ” Ls ont été tellemeiii sa
tisfaits de mon témoignage que Jepuisiîi' 
en ont acheté et en ont vendu des quai 
U tés. Maie comme je ne nouvais attendit 
vu que l’on parlait déjà de me mettre soi. 
l’influence de l’Elher pour operer sur moi 
bras et détendre les neils. J’ai prêter e 
vous écrire immédiatement pour vous .ie . 
mander de menvoyer six bouteilles, <r..i :• 
avant que la seconde lut épuisee, les vrh 
étaient détendus et je pouvais me servir 
de mon bras avec facilité et sans dov.ieui.

Permettez moi de vous dire que uOlî 
nous servons habiiueilemenl de votn- ar
nica et liniment d’huile comme romèe- 
pour les brûlures, écorchures, entoi st>., 
maux de reins et en général pour louU • 
les maladies externes et cela av* » 
meilleures résuliats qu’aucun remède r • 
peut donner. Mon médecin do.ine sen e 
tière approbation a ce remède.

Votre tout dévoué,
Kkvd. D. Goohuk,

Pembroke, N. H.

% FARINES ISAIE MAZEC’est un composé purement vé
gétal de certaines racines médici 
nales, de feuilles et fruits qui sont 
connus depuis longtemps pour avoir 
une valeur spéciale sur les 
diverses de maladies des rognons. 
D’autres remèdes, agissant directe
ment sur le foi et les intestins pour 
les tenir en ordre parfait, sont com
binés avec les précédents.

Il est impossible de trouver sur 
la face du globe un remède plus 
ellicace pour donner la santé aux 
malades. On pourrait fournir des 
milliers de certificats favorables 
venant de toutes les parties du 
pays, car l’usage de ce remède est- 
universel et il est aussi populaire 
dans le Maine et la Californie que 
dans New York et l'Ohio.

Les louanges que l’on en fait 
dans le Vermont, sa première patrie 
ne sont pas surpassées par celles 
que l’on entend dans le Texas et le 
Minesota.

LE 1Farine forte île boulangers
par baril..........................

Farine extra......................
Farine de sarrasin...........
Farine d’avoine...—........
Farine de blé-d’indc........

GRAINS

Un. télégramme reçu à l’Obser 
vatoire du collège Harvard, de 
l’Association Européenne d’Aslro- 
nomie annonce la découverte d’une 
brillante comète par M. De Voir, de 
Zurich, Suisse, le 17 courant. La 
comète a été observée à Strasbourg 
seined: soir.

Hier après-midi, M. Benoit, M. 1\, 
accompagné d’une douzaine de 
membres de la société de colonisa
tion de Montarville, sont partis par 
un convoi du Pacifique pour faire 
une excursion dans le canton de 
Kiamika, comté d’Ottawa, sur le 
chemin Chapleau, à 15 milles en 
arrière de Buckingham.

A Buckingham ies exiurs onnis 
tes ont rencontré M. le cure Label le 
et M. Alonzo Wright, M. P., qui le ; 
accompagnent dans leur voyage.

Ces messieurs ont l’intention 
d’acheter des terres dans ce district 
et d’y établir des colons.

.$ 5 25 à 5 50 

. 5 50 à 0 00 
.. 5 00 à 0 00 

.... 4 75 à 5 00 

.... 3 E0à 3 75
Manufacturier

—(ET)—

MARCHAND de CHAUSSURES
EN GROS ET EN DÉTAIL

Incorporée d’après les Statuts Consolidés 
du Canada, chap. 71 et ses amendements, 
et soumis chaque année à l’inspection du 
Gouvernement Provincial. DEVXIEM]

1 00 à 1 25 
38 à 40 

1 00 à 0 00 
85 à 90 

1 70 à 2 00 
65 à 70 
65 à 70 
70 à 75

Blé, le minot
Avoine............
Blé-d’inde....

Sarrasin........

; j’apphqui : 
de l’alcool e BUREAU PRINCIPAL:

163 RUE: ST JACQUES. 
MONTREAL.

DIRECTEURS.
A. L. de Martigny, Ecr., Caissier de Banqu 

Jacques Cartier—“Président.” 
n. W. W. Lynch M. P. P., ' 

Comméssaire des Terres de Vice 
la Couronne Québec, P. Q. Présidents. 

Ben. Globensky, Ecr., C. R.
L. H. Mat sue. M. P., Présiden t du bureau 

d’Agriculture de la province de Québec. 
Jobn L. Cassidy, Ecr., Négociant.
J. McEntyre, Ecr., Marchand.
M Babcock, Ecr- Manufacturier.
John L. Haï ris, Ecr., Moucton, N. B. 
Arthur Gagnon, Ecr.
John Hopper, Ecr.,
J. J. Guérin, Ecr., M. D.

L’INTI
COIN DES RUES

JDalh-oiie i© et da l’église 
OTTAWA.

(Su
LÉGUMES

Patates nouvelles, le sac.... Le jeune hoi 
marquise que, li 
vainement atter 
son fils à la gari 

—Ils n’amve 
à quatre heures, 
me de Coulang 
été prévenues à 

—Si madame 
désire, je me tr 
veau à la gare.

—Merci, moi 
mais nous ironi 
et moi, audeva 
voyageurs ; j’ai 
ordres pour qui 
prête à trois hei 

Comme la m 
point : “ Si vous 
compagner, cela 
able, ” Ludovic 
mère et la fille 
seules à la

Désire faire savoir à scs nom! reuses pra
tiques et an public d’Ottawa et de ses en
virons en généra, qu’il a acheté et rais 
en opération toutes les machines du vaste JA 
établissement autrefois en opération sur la ™ 

Sussex par M, Selby Lee pour la

Ho40 à 45

05 à 00
OC à 00

60Patates, la poche..............
Navets le paquet...............
Betteraves.................
Choux, la douzaine
Œufs..........................
Pommes, le baril...
Prunes rouges, le sceau ....

VOLAILLES

5 il25
............. 18 à 18
........... 4 00 à 6 00

U 40 à 0 50
FABRICATION DES CHAUSSURES

M. I. Dazé désire attirer Fattentitfci du 
blic sur ce uit :
j personnel de l'établissement est sans 

contredi le plus complet de co genre à 
Ottawa et est composé d’ouvriers de 
miére classe.

TOUTE COMMANDE
Qui lui sera confiée sera exécutée et expé
diée avec soin sous le plus court délai.

Une SPECIALITE dans les Commandes
Les meilleurs matériaux sont employés, 

atisfactioa gurnntie. Prix très modérés, 
UNE VISITE EST SOLLICITÉE 

Ifcè^Les marchands de la acampagne fe
raient bien d'aller visiter cette MANUFAC
TURE) avant d’acheter ailleurs.

IZAIE DAZE,
Propriétaire.

40 à 70
40 à 50
50 à 60
75 à 1 25 
70 à 75

Poulets, le couple......... ........
Poules, la pièce.....................
Canards .....................  -.........
Dindes, la pièce.....................
Oies...............................................

Hon. Alex Lacoste, C. R.; M. C. R., et T. 
J. Bit aillon, B. C. L.—Aviseurs Légals 
Arthur Gagnon —Secrétaire et Trésorier. 
John Hopper.—Agent Général.
Dr. J. J. Guérin.—Diricteur Médical.

EST-CL BIEN LE CAS/ 
Tous les marchands de la cam 

pagne et de la ville, mais surtout la 
classe ouvrière, se disent qu’il faut 
aller chez J. B. C. Dunn, coin des 
rues Dalhousie et St André, pour 
acheter les épiceries, vins et 
liqueurs de premier choix, à des 
prix qui délient toute compétition. 
Il n’a pas d’égal pour son bon 
marché.

VIANDESA Castle Wellan, lundi, Davitt a 
déclaré qu’il était commandant en 
second de l’armée politique qui est 
sur le point d’envalur la province 
d’Ulster avec un but fixe et une 
confiance sans bornes à la victoire.

Les nationalistes n’ont plus main
tenant qu’un seul grand désir ah 
sorbant tout le reste, en tant que le 
nord de l’Irlande y est concerné, et 
ce désir, c’est la réalisation de 
l’union politique entre les oran 
gistes et les catholiques. Davitt 
supplia ses auditeurs de mettre c- 
côté leurs diilérends religieux \ vous souffrez des affectations
l’amour de la patrie. Que la re. 
gion, dit-il, cède le pas au par., 
tisme, et alors seulement VIrland- 
aura son autonomie. Ce discours 
a créé une grande sensation.

6 00 à 6 50 
9 00 à 9 00 

6 à 08

Bœuf, les 100 livres
Lard..................................
Veau (au quartier) .. 
Mouton do Les surplus sont déposés dans le trésor 

provinc al.
Pour informations s’adresser à

M. CH.4 K LI S PUNCHARl)

7 à 10
DIVERS

0025Beurre, en pain..................
do en sceau................

Fromage.................................
Suif brut, la livre..............
Suif fondu.............................
Saindoux..............................
Sucre d’érable.................
Miel, la livre.........................
Sirop d’érable, le gallon.

Foin nouveau, la tonne..., 
Paille.......................................

0020
No, 76, RUE SPARKS, 

OTTAWA.
14Î0

00 00
108 9 Mai
1412

10
12

V2i
15 s

16 mai 84
1 00 Ayant souffert du Rhumatisme peudai, 

longtemps, on m’a conseillé de faire Ve? 
saie de votre Arnica et Uniment d’hui- 
La première application me donna un sci 
lagement immedia , et maintenant su; 
cupubla d’agir à mes affaires, grâce à vol1 
médecine merveilleuse.

Je suis votre tout dévoué,
W, H. Dickison,

218 rue Si. Constant, Mont-èa..
En vente chez G. U. Dacier, rue Susse;-, 

Ottawa.

TAPIS, TAPIS etc, f

«ABONDE TAPIS
PETITE GAZETTE gare 

On parla d’au 
paiement du sin 
ries.

6 0)

EXAMENS DU SERVICE CIVILPEAUX INSPECTÉES. ..iwuses, maux de tôle ou indiges 
; ion, employez tes Pillules de Noix 
Lo’.çuts de McGale Prix 25c. la 
boite. En vente chez C O Dacier, 
et II F MacCarty Ottawa.

. 7 50 à 7 00 
. 7 no ù 7 50

No. 1 le 100 Ibs 
No. o A trois heu 

quitté un insta 
marquise et M: 
trèrent dans L 
étaient prêtes à 
aussitôt, un don 
prévenir que 
..ttendait.

—Monsieur 1 
marquise, je ne 
à revenir ce soi 
lentes émotions 
vées, ces mcssiei 
nement très-fat 
demanderont q 
Mais, ajouta-tell 
sourire, nous au: 
sir de se voir d< 

Maximilienne 
main en disant 

—A demain, n

L’EX AME if préliminaire, ou de classe 
secondaire, commencera mardi, le 11 de 
novembre urochain, et l’examen d’aptitu
des, ou de classe supérieure, mercredi le 12. 
Il n’est pas nécessaire que les aspirants à la 
classe supérieure subissent Vexamen preli

D’OTTAWA.

MARCHE DE MONTREAL / V " ' t'nq gr
’er<8 'V-5V rs,

and assorti ment, les 
bas prix enet 1 s plus 

fait deLe pouvoir qu’ont certaines gen> 
de vivre pendant longtemps sans 
avoir de noui Hure naturelle vient 
d’êlre démontré une fois de plus. 
Un femme perdit son chemin dans 
une forêt de la Bohême et fut in
capable de revenir chez elle. Après 
avoir parcouru en vain plusieurs 
milles elle s’affaissa épuisée de 
latigue et n'entendait pas les cris 
de ceux qui étaient à sa recherche. 
Pendant quelque temps encore, 
les villageois continuèrent leurs 
recherches, mais au bout d’un 
mois on perdit tout espoir de la 
trouver vivante. Le quai ante-sixiè
me jour après sa disposition on l’a 
trouvée par hasard. La pauvre 
femme ôtai’, encore vivante, mais 
elle était dans un état déplorable 
Elle ne s’était nourrie que d’herbe:- 
et n’avait bu que la rosée des feuil
les. Lorsqu’on l’a rencontré elle 
était entourée de renards affamés 
qui attendaient évidemment sa 
mot.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi 
ci le, M. Duhamel remercie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encou payement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée

Cher Monsieur,-—J’ai beaucoup de plai
sir à recommander l’Elexir de Down, poul
ies rhumes, la toux, et toutes les aliect 
des poumons, soit pour les enfants ou les 
adultes, car j’en ai fait usage pendant dix 

lans ma famille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la 
maison, et nous croyons que chaque 
famille devrait en faire usage en suivant 
bien les directions 
ra de son usage.

GRAINS ET FAI-INKS minaire.

droits 
L' s

examens auront lieu aux mêmes en- 
qu’en mai dernier.
demandes d’admission deurout être 

a dressé-.-s au soussigné pas plus tard que le 
15 octobre.

P. LeSÜEÜR,
Commissaire et secrétaire du conseil 

Ottawa, 12 septembre 1884.

.. $5 25 à 5 30 

.. 4 85 à 4 95 

.. 4 25 à 4 35 

.. 4 75 à 5 25 

.. 5 25 à 5 60 

.. 3 2a à 3 40 

.. 3 00 à 3 25 

.. 2 90 à 3 00

. , «reiarls, Idileaux,CHAS E'J tHIIESupérieure extra...........
Extra superlin •..............

“ du printemps ....
Forte (moyenne)............

“ de boulangerie- 
Superline ........................

Middlings .......................
Forte en sacs de 100 bs.. 2 25 à 2 35 
Fxtra “ “ ... 2 15 à 2 20
Sup. “ “ ... I 75 à 2 00
Forte de blé rouge d’hiver

en poche de 100 lbs........
Blé rouge d’hiver.................

Corniches Pôles, Garniture» 
et Meuble* deNo. 40 RUE SPARKS toute sorte,

à la
OTTAWA.

MAISON DE TAPIS D’OTTAWA.
14# Une NIMUKS.

SHOOLBRED et. Oie.

IAGENT D’ASSURANCE
fsur la VIE et contre le FEU,

4Cité et District d’Ottawa.2 75 à 2 80 
0 92j à 0 95 
0 90 à I 00 
0 95 à 1 00

Ottawa, 17 Déc 1883. l5l

I ICOMPAGNIES REPRÉSENTÉES !

La Citizens, DE MONTRÉAL. 
La Northern, Co. ANGLAISE, 
La Caledonian.
La Phatnix,

g e <lu pnntemp 
Issues de blé :— IkJ»15 50 à 16 00 

19 00
Son (gros) 

“ (fin).. do
doGRAINS GROSSIERS

Pois le minot de 66 lbs 
Avoine “

Seigle “

0 91 à 0 9?j
32 “ ...... 0 43 à 0 45

55 à 0 65 
70 à 0 00 
70 à 0 71

; un grand bien résulte- 
Tout à vous, John Hill.

Sirop des Enfants du Dr Goderrc— 

Le seul sirop calmant reconnu par 
'a profession médicale. Prix 25c. 
ta bouteille. En vente chez C. U 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa

et Actif Réunis
au delà de

m. S<io?ooo,ooo -m

te.Poudres de Condition d’Alexander
«OCI.HS 1‘OITK le» ItOGNO.N»

HT AUTRES

MED KOIIVES CEI,ERRE»

JOS. SENEGAL Le jeune hom 
gna jusqu’à leui 

Pendant qu’el 
rapidement vers 
ris, Ludovic m 
coupé de remii 
conduire chez li 

Au moment o 
rêtait devant la 
son hôtel, une - 
places, avec gale 
éloignait. La pc 
encore ouverte, 
pied à teire, Lu 
deux de ses dom 

à l’hôi

48 “
50 “

entrepreneur56 “
DIVERS ûf POMPES FUNEBRES0 15 à 0 20 

0 22 â 0 25
Beurre en tinette...........
Œufs frais la douzaine
Fromage...................... ...
Pommes le baril.............
Oranges la douzaine...
Citrons la caisse ..........
Miel en gâteau..............
Miel coulé

ASSURANCES SOLLICITEES,
AGE.Vf FINANCIER de 

PLACEMENTS et COURTIER. POUR LBS0 09} à 0 tOj 
4 50 à 6 00

COIN DES RUES

York et llalhousle,
< TTAWA.

0 30 à 0 40 
8 00 à 9 00 
0 15 à 0 00 
0 10 à 0 00

ACTIONS de Banques et de Compagnies 
corporées, achetées et vendues pour ar

gent et sur marge.ON DEMANDE Agent a Ottawa :—C. STRATTON. 
Joins des rues Dalhousie et Sainl-Patrick

DIAMOND DYES
la lb

Sucre d’érable nouv. la lb. 0 08 à 0 10 
S rop d’érable le gall..
Tabac en rolls la lb..
Plumes mêlées “ ..

Des agents voyageurs pour une compa 
gnie d’assurance sur la vie. Adresser par 
lettre “ P G ” à ce bureau.
18 sept.

Ces teintures merveilleuses ont 
presque entièrement supplanté,pour 
l’usage des familles, tout 's autres 
teintures, étrangères ou (Joint sti- 
ques.

Les jours de la < uve à l’indigo, 
à la cochenille, à la gara uce. au 
bois de cam pêche, sont aujourd'hui 
du domaine du passé.

Nous garantissons que c.*s le in 
tu res teindront plus d’étoffe, paquet 
pour paq» ei, que toute autre Le in 
lure qui a
et dOLM’
lam 7 t u ;il ' v • • ,<b! s. Les tein
tures a l aev i-'ipe ’. cou ne peuvent 
pas éire c a-n pu* r lies ci sur le
rapport de la qualue et d.i i m 
ma ici lé.

4 VIS.—Les médecines ci-dessus, célè 
"x bres dans tout le Canada pour leui 

efficacité ne se trouvent que chez M. G 
STRATTON. Je mets donc le public ei 
garde contre les ontrefaçons.

CERCUEIL GLACIÈRE 
Pour conserver les corps en 
été, *' rni gratis.

EMPRUNTS négociés pour particuliers, 
Corporations Municipales et Scolaires, Fa- 
briq es et Eglises à des conditions très 
avantageuses. Taux d’intérêt réduits:

ARGENT placé sur garanties i’e première

LES capitalistes trouveront leur avan
tage à correspondre av -c

M. Chas Desiardins,
BUREAUX:

Failli ce de l’Iiôlel Riiw*ell, rue 
Spark*, Ottawa.

. 0 90 à 1 00 

. 0 15 à 0 20 

. 0 12 à 0 14 
. 0 60 à 0 70 
. 0 35 à 0 40

:
i
yAVIS AU PUBLIC

mJI8LESii25l’.C.
I !T. ALEXANDERCire

LÉGUMES

I. B. TM4BERRYÜ
N. B.—On peut aussi obtenir l’article vé

ritable chez V. LAPORTE, rue Rideau , 
PLUNKETT & FRERE, rue Wellington ; 
et DAGLISH & FRERE, rue Queen, ouest.

...... 1 00 à 0 00

...... 0 30 ù 0 00
...... 0 00 à ! 20
...... 0 00 h 1 25
...... 0 40 à 0 50

Pommes de terre, sac
Choux, douzaine..........
Navets, minot.............
Betteraves “ ..............
Carottes, douzaine....
Concombres, la douzaine.. 0 20 à 0 00 
Haricots verts, minot...
Petit pois “ " ....

traient 
malle qui paraisAU-DESSOUS

4DU PHIX COUTANT 8SCANTEIR, COURTIER

MARCHAH
A

Commission

te.
C’est de Roga 

river, pensa-t-il. 
Il ne se trom[ 
Un instant ap 

l’emhrasseit ave 
serrait dans sei

LOUIS GRATTON, marchand de meu- 
blés désire informer le public d'Ottawa et 
de ses environs, qu’il abandonnera la vente 
de meubles ù pa 
prochain et vendra 
consistant eu ameublcm 
chambre à coucher, de : 
lats, sommiers élastiques, 
tes, berceaux, etc., etc., à

PIOIUIT4 
AU-DESSOUS DU

M.
... 0 50 à 0 00 
... 0 5'Jà 0 00. |.i!p,--s «ié fabriquée, 

i*V' tu/leurs plus bril- rtir du 1er novembre 
tout son assortiment 

nents do salon, de 
salle à dint r, mato- 

chaises, couchet-

M ARC HÉ AU FOIN de Commerce et Droits d’AuteurMarques < 
egistrée. 
1er déc.

9 00 à 10 00 
50 à 9 on 

.. 6 50 à 7 00 
5 00 à 6 50

Foin pressé, la tonne. 
“ en bottes 1ère CHEMIN OE FER INTERCOLONIAL7e qU“

Le Restaurant *• (jueen ”Paille Route directe entre l’Ouest et tous les 
points du Nouveau-Brunswick, Nouvelle- 
Ecosse, Gap Breton et Teerrneuve.

Toutes les places populaires de bain, de 
pêche et de plaisir du Canada, sont situées 
le long de cette ligne.

Les chars Pullman qui quittent Mont
réal les lundi, mercredi et vendredi se 
ren-tent directement ù Halifax, et ceux 
qui quittent le mardi, le jeudi et le 
samedi se rendent a Saint-Jean directe

Agit comme arbitre et commissaire-priseur fer.Numéros 13 & 11, Rue ELGIN
Ce restaurant de première classe n’est 

qu’à quelques minutes de marche de tous les 
principaux hôtels. Toujours à point, huî
tres, et primeurs de la saison. Renas à 
tonte heures. La salle à manger des dames 
est au premier étage. On fait une spécia 
lité des soupes aux huîtres et des dîners 
privés.

P.S.—Les prix ne sont pas surchargés.
J. H. SPENCER,

Propriétaire.

MARCHE DE CHICAGO José Basco poi 
costume de vo 
figure, il n’y av 
do favoris à la | 
Quand à Jérôm 
que s’était dom 
Grolles
veau rôle,—qua 
instant après, s: 
et lui demander 
dovic le vit tout 
me à l’ordinaire, 
cé de reconnaitri 
gae, ni son doi 
semblaient aux i 
la gare du Nord 

Illusion d’opti 
nation, je me 
dit-il. C’est absu 

uAM. plus à cela.
Il reprit à haï 

. —Eh bien, c
tous fait un hoi 

—Mais oui. 
—Alors, vous 
—Oui, mon 

très-satisfait, ré 
ayant l’air de re 
nêtre.

Sa p hysionon 
moment, une e: 
lière qui démer 

' h —A quelle he
, , livé ? reprit Lu<

—J arrivais ci

Bureaux: RUB SPARKR
(Enface de l’Hetel Husseli.)

OU TA WA.
0 81 à 0 Si 
0 47 à 0 5I| 
0 751 à 0 25} 

22 00 4 0 00 
7 57} 4 7 62}

BléPI. IX C MTouverture; des classes

Pour les livres et tous les autres 
articles d’école, il est reconnu que 
c’est P. G. Guillaume, 455 rue Sus
sex, qui vend à meilleur marché, 
soit en gros ou en détail, de toutes 
les librairies d’Ottawa.

Avoine......
Lard salé .
Saindoux .

Blé, mais et avoine en baisse. Lard salé 
sans affaires, saindoux en baisse.

Le public est cordialement invité à profi
ter de ce bon marché et venir visiter le 
grand assortiment situé au pour r<

De prompts raccordements sont faits à 
Lévis ou à la Station des Chaudières avec 
le chemin de fer du Grand Tronc, et à 
Lévis avec les bateaux de la compagnie 
de navigation Richelieu et Ontario, venant 
de Montréal.

Des chars de première classe élégants, 
des chars Pullman et des chars fumoirs 
sont attachés à tous les trains directs.

Des restaurants de première classe sont 
disséminés sur la route, à des distances 
convenables.

No 530 nie Sussex
LOUIS GRATTON,

F U Ul 11 Z 20 mars 1884
Pour les meilleures ferronneries à bon mar

ché, allez chezPilules lie Noix Longues ComposéesIÆS CIGARESropriétnirc. McDougall & cuznei -.
Le plus ancien magasin de ce genre ù 

Ottawa, établi en 1850, à l’enseigne de la

6B0SSE TARRIERE,

Rue Sussex, et coin ne la rue Dole,
CHArniKKES, OTTAWA,

Et à MATTA WA, P.Q.

27 Août De McGALI
Recouvertes »

Gs

itL'établissement île Tailleur 
Broadway, 13S rue Sparks

VIEUX DE 54 ANS CABLE Pour la guér 
son certaine d- 
toutes les aflet 
tions bilieuses 
torpeur du foi» 
maux de têu

J&ææiïs:*,
t+sad , et de toutes ici 

malaises causés par le •..savais fonctionne 
ment de l'estomac.

Ces pilules sont vte n trecommandé» 
comme étant un du- ;.s sûrs et des plu 
efficaces remèdes Air/re les maladies plu. 
haut mentionnées. Elles ne contiennen 
pas de mercure ni aucune de ses prépara
tions. Tout en étant un puissant purgatif, 
pouvant être administré dans w import ■ 
quel cas, elles ne contiennent aucune d< 
ces substances délétères qui pourraient t 
rendre préjudiciables à la santé des enfant 
ou des personnes âgées. Les Pilules r> 
Noix Longues Composées, de MoGale, son: 
préparées avec soin, avec un extrait col» 
centré, tiré de la noix longue et combin' 
avec d’autres principes végétaux, de 
nière à les placer au premier rang paru 
toutes les pilules stomachiques jusqu'à pré. 
sent offertes au public.

B. E MoGALE, Chimiste, 
Montréal

L’KlixiR ET Importateurs et Exportateurs
Trouveront avantageux de se servir de 
cettp route, vu quVIle est la plus rapide 
et ses taux de transport sont aussi 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic direct est expédié par des con 
vois rapides s;-éciaux, et l’expérience a 
prouvé que la route de 1’Intercolonial est 
la plus rapide pour le fret d’Europe, venant 
ou e i destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la route, 
les taux de passager ou de fret eu s’adres-

M. P. C. Auclaiv pour répondre à 
ses nombreuses pratiques, a fait 
importer directement de France, 
d’Angleterre, d’Ecosse et des Etats- 
Unis, un choix de draps, tweeds, 
serges d’un genre tout nouveau et 
des mieux choisis.

Constamment en main un assor 
liment complet de tweeds cana
diens.

ijes meilleurs tailleurs du Canada 
et des Etast-Unis son ta Hachés à ce 
grand établissement.

Toute commande garantie.
Prix modérés.

P. C. AUCLA1R, propriétaire. 
133 rue Sparks1 Ottawa.

!

Végétal Ralsamiqup MCDOUGALL 8 CIJZHER,1
31 Octobre 1883.

E. VEZINAN. H. nOWNis BIJOUTIER et HORLOGER
No* 536, Rue Sussex,

OTTAWA.
CADEAUX DE NOEL ET

DU JOUR DE L'AN 
Assortiment complet de Bagues, A 

Epingles, Boucfes d’oreilles. Mo 
en or et en

A MOITIE PRIX
Ouvrige fait à ordre sous le plus 

délai à des prix modérés.
AGENT pour la célèbre montre Walt! ».;v

Li
de CINQUANTE- 
reconnu comme 1«

A subi une épreuve 
QUATRE ANS, et a été 
meilleur remède contre les MANUFACTURÉS PAR
Kliniiie», I» Toux, In Coque 

I uclie et tontes les maladies 
des l*oumous.

tint auxS. DAVIS & FILS E. KING, Agent de billets,
No. 15, rue Elgin, Ottawa.

argent

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagers et le fret de 

l’Ouest, 93 bloc ltossin, rue York.1 
Toronto.

PRIX

25 cts. et *1.00 la Bouteille.

VENDU PAU TOUT, et par
n. O. DACIER, Ottawa.

D. POTTINGER,
Surintendant général EL VEZHTA,

Bureau du chemin de fer, 
la I Moncton, N. B., 28 mai 1884.

Porte voisine «lu.VARIETY J.Al I.,
1er dec,188314 mal lan 3 déc. laq
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LE CANADA, 24 Sept 1884

Feuilles d’annonces
“ Il est si souvent d’usage d’écrire le 

commencement d’un article dans un style 
élégant et intéressant, puis de changer 
toul-à-coup son article en une réclame 
appelant l’attention du public sur les pro
priétés des Amers de Houblon pour encou
rager le peuple à en faire l'essai, et lui 
prouv r qu’il ne doit pas employer d’au
tres remèdes.

«• Le remède est si favorablement an
noncé par les journaux de tous les partis 
et de toutes les dominations religieuses, et 
il supplante toutes les autres médecines.

“ Personne ne peut, nier la vertu -’u 
houblon et les prtyrivtairèsYtey'Àmers ont 
montré beaucoup d'habileté en composant 
une médecine uont les bons résultats soul 
palpables ”

TÉsi Finitetriez. Est-ce que vous n’avez 
pas trouvé la porte cochère ou
verte ?

—En eflet, elle était ouverte.
__Vous rvez dû voir sortir le

fiacre qui nous 
gare de Lvon ici.

Ludovic eut un haussement 
d’épaules qui n’échappa point 
au regard du Portugais.

__Qu’avez-vous donc, mon
cher comte, pourquoi haussez- 
vous les é paules ? demanda-t-il 
vivement d’une voix qui tra
hissait une légère émotion.

—Oh ! ne faites pas attention, 
de Rogas, répondit le jeune 
homme, je faisais une sotte ré
flexion.

Alors, de l’air le plus naturel 
du monde, José demanda à Lu
dovic des nouvelles du marquis 
de Coulange, de Maximilienne 
et d’Eugène.

—Mais vous savez donc rien? 
fit le jeune homm e.

— Mon cher comte, vous 
m’effrayez ; que voulez-vous di-

i FEÜXLLETOITm SA.tS EGALE

MZE LE FILS t enons de recevo r le 

;»lns bel assortiment 

«?v toiles peintes et dorees 

pour fenetres qui ait 

•h -tais ete Importe en Canada

a amené de la Nofacturier
-(ET)—

de CHAUSSURES
ET EN DÉTAIL

* I4ECXIEME PABTIE.

L’INTRIGUE.
JAWM RKKATT.[ DES RUES

3 et de l’Xügliae
rnwA.
)ir à gts nom! reuses pra- 
c d'Ottawa et de ses en- 
i. qu’il a acheté et mis 
es les machines du vaste 
refois en opération 
Selby Lee pour la

l Suite) MSGISIN PALMS OE MEUBLES,Esl-ellv morte ?Le jeune homme apprit à la 
marquise que, le matin, il avait 
vainement attendu le marquis et 
son fils à la gare du Nord.

—Ils n’arriveront que ce soir 
à quatre heures, répondit mada
me de Coulange ; 
été prévenues à onze heures.

—Si madame la marquise le 
désire, je me trouverai de nou
veau à la gare.

—Merci, monsieur ie comte ; 
mais nous irons, Maximilienne 
et moi, audet ant de nos chers 
voyageurs ; j’ai "déjà donné des 
ordres pour que la voiture soit 
prête à trois heures.

Comme la marquise n’ajouta 
point : “ Si vous voulez nous ac- 

pagner, cela nous sera agré
able, ” Ludovic comprit que la 
mère et la fille voulaient aller 
seules à la

88 BUE RIDEAU.“ Non.
“ Elle a souffert et langui durant des 

ailnées.
“ Les médecins ne lui donnaient aucun 

soulagement.
“ Et un bon jour les Amers de Houblon, 

dont les journaux lui avaient dit tant de 
bien, l’ont guérie.

“ Vraiment ! Vraiment !
“ Combien i ous devons être reconnais

sants pour cette médecine. '

Les sonfitrauccs «l'une fille

“Il y a onze ans notre lillë était clouée 
sur le lit de douleur.

•• Elle soutirait des maladies de rognons, 
du foie, de rhumatisme et de débilité ner
veuse.

“ Elle était sous les soins des meilleurs 
médecins qui lui donnaient toutes espèces 
de remèdes sans lui donner de soulage
ment, et maintenant elle est très bien 
après avoir fait usage des Amers de Hou 
blon que nous avions méprisés pendant 
des années—L;:s Parents.

N B.—Voyez les échantillons de 
ces toiles dans ma vitrine.

DES CHAUSSURES CUttFAGNlK de NAVIGATION 
RIVIÈRE OTTAWA.•e attirer l’attentif du 

mit :
rétablissement est sans 

complet de ce genre à 
nposé d’ouvriers de

nous avons

pre-

COMMANDE
ée sera exécutée et expô- 
s le plus court délai.

E d::ns les Commandes
oatériaux sont employés, 
ntie. Prix très modérés,
: EST SOLLICITÉE
inds de la acampagne fe- 
visiter cette MANUFAO- 
îeter ailleurs.

DAZE,
Propriétaire.

LIGNE QUOTIDIENNE ENTRE 
OTTAWA ET MONTREAL.

LE BATEAU QUITTERA LE QUAI 
DE LA REINE

r.-?
—Je vois qu’aucun journal ne 

est tombé sous la main,vous
autrement, vous sauriez que le 
marquis et son 
leusement échappé à la mort.

__Que m’apprenez-vous là ?
s’écria le Portugais.

Il avait IVr d’attendre uu ré
cit. Ludovic s’empressa de le 
satisfaite. Il lui racont-- ce qui 
s’était pass' la veille à l’hôtel 
de Coulange et ce qu’il avait 
lu le matin dans les journaux 
belges.

—Enfin, dit José, du moment 
qu ils sont sauvés, nous n’avons 
plus qu’à nous réjouir.

Ludovic garda le silence. José 
reprit :

—Je ne vous demande pas où 
êtes avec la charmante

fils ont miracu- terTOUS LES JOURS -m
A 7 HEURES DU MATIN

—(o)-“-
TAUX de PASSAGEpour MONTREAL :

com
Un pfrre qnl se rétablit

“ Mes filles disent :
“ Comme notre père est mieux depuis 

qu’il fait usage des Amers de Houblon.
“ Il se rétablit vite après avoir soullerl 

d’une maladie déclarée incurable.”
“ Comme nous sommes heureuses qu’il 

fasse usags de vos Amers.”

LB FER plus euoi't , I r • . d

BBÂ VA,'S sauté en très peu de temps.

/ p CCD ne produit nier 
Lu ! L II ni fang ne de J'o» 

ni diurihi 
pat ion.

des n/ta rtofli.

(Thhnp, aller.........................@2.50
«lu aller et retour. .. 4.00

complet «îeecendre |iar ba- 
et revenir en chemin «le fer 4.50

BILLETS VENMS ABORD 
FRET transposé a bas prix.

I*onr plus amples informa- 
lions s’adresser au bureau 

de la compagnie,
QUAI DE LA REINE

13 mai.

TiSTS etc. 9

I DE TAPIS
3TTAWA.

tnd assortiment, les meil- 
et 1 a plus bas prix en 
fait de

‘lu ris, Rideaux,

gare.
On parla d’autre chose, princi

palement du sinistre de Frame- 
ries.

Premiere 1 

Reeomle Clan LE SEUL VIHL8«
a tu peu,

, ni CJUS- * l’estmât 
d# rox» de MOBH*

dont l amp'oi
don no /w mémo.- résultât»

que ce/i" de

BRA VAISA trois heures, après avoir 
quitté un instant Ludovic, la 
marquise et Maximilienne ren
trèrent dans le salon. Elles 
étaient prêtes à partir Presque 
aussitôt, un domestique vint les 
prévenir que leur voiture ies 
attendait.

—Monsieur le comte, dit la 
marquise, je ne vous engage pas 
à revenir ce soir ; après les vio
lentes émotions qu’ils ont éprou
vées, ces messieurs seront certai
nement très-fatigués et ils ne 
demanderont qu’à se reposer. 
Mais, ajouta-telle avec son doux 
sourire, nous aurons tous le plai
sir de se voir demain.

Maximilienne lui tendit la 
main en disant :

—A demain, monsieur le corn-

Une Dame d’Utica, N.Y.

Le FER £‘u?'^1,8SySmS‘
I’HUILEdeFClFalORUE

le Vin û l'Extrait 
de Foie de Morue

. rrn l’st ,ü moins cher iK s fer- 
LB rttl i’M Mit ,:v -ll'Qn •: UUCOtl 

n r» ji/4iD entier dur.; un tu >■< •> sixBRAVAIS !v U >iovieili<l >ncalbuui.timus

C’est le bon moment
J’OFFÜÏ UNE

REDUCTION GENERALE

l*ôie», tiiiriiiliire» 
s de toute sorte. vous en

Maximilienne ; je suis convaincu 
que la situation est toujours la 
même,

—Vous savez bien, de Rogas, 
qu’il ne dépend [pas de moi de 
la changer. J’ai promis d’atten 
dre, j’attends.

—Seulement, cela peut durer 
longtemps.

—C’est vrai.
—En vérité, mon cher comte, 

j’admire votre patience.
—En manquer ne m’avance

rait à rien. D’ailleurs, je ne suis 
cela.

par Jour.

Le FF B ne noircit Jamais 
les dents.

Un prospectus détaillé accompugm.
chaque flacon.

Dépôt dam toutes les bonnes Pharmacies

à la J CHEÏRIER
ffXICtïLASIGWATUBt CHEVRIER^1

. i. n7 . j.au ■
D1 B<1. WOUlU A. O**,

TAPIS D’OTTAWA.
ie SP.* BKS.

3RED et Oie.

BR A VAIS--------SUR--------

TOUS1LES CHAPEAUX 
actuellement

1

*

OiiptU * ÇiiSb»c
fTums iftuHihleiuies. 114. rue S*lüUeaa.EN MAGASIN 

C’EST LE MOMENT D’EN PROFITER

883. ÎS
I EXPOSITION de PABIS 1878

Guérison
de V
Par la poitors du

11(1118 CONCOURS

ASTHMEJ'ai aussi un assortiment complet de
Pardessus en Caoutchouc, 

Parapluies, etc.1 TPCléryCHEMIN DE FERte. n. L. cm; Dèpoiitaires à Québec : D'Ed. MORIN 4 C“.
M. C. 0. Dacier a ces m/dednes et 

dépôt à sa pharmacie, 517 rue Sussex.
Le jeune homme les accompa

gna jusqu’à leur voiture.
Pendant qu’elles descendaient 

rapidement vers le centre de Pa
ris, Ludovic montait dans un 
coupé de remise pour se faire 
conduire chez lui.

Au moment où le coupé s’ar
rêtait devant la porte cochère de 

hôtel, une voiture à quatre 
places, avec galeries de fer, s’en 
éloignait. La porte cochère était 

ouverte, et en mettant 
pied à terre, Ludovic put voir 
deux de ses domestiques qui en
traient à l’hôtel priant 
malle qui paraissait assez pesan-

C’est de Rogas qui vient d’ar
river, pensa-t-il.

Il ne se trompait pas.
Un instant après, le Portugais 

l’emhrasseit avec eflusion et le 
serrait dans ses bras à l’étouf-

José Basco portait un élégant 
costume de voyage et sur sa 
figure, il n’y avait pas de trace 
do favoris à la |mode anglaise. 
Quand à Jérôme,—c’est le 
que s’était donné Armand Des 
Girolles pour remplir son nou- 

rôle,—quand il vint un 
instant après, saluer son maître 
et lui demander ses ordres, Lu
dovic le vit tout frais rasé com
me à l’ordinaire, et il lui fut for
cé de reconnaître qne ni de Ro- 
gae, ni son domestique ne 
semblaient aux deux paysans de 
la gare du Nord.

Illusion d’optique ou halluci
nation, je me suis trompé, se 
dit-il. C’est absurbe, ne pensons 
plus à cela.

Il reprit à haute voix :
—Eh bien, de Rogas, avez- 

vous fait un bon voyage?
—Mais oui.
—Alors, vous êtes satisfait?
—Oui, mon cher Ludovic, 

très-satisfait, répondit José en 
ayant l’air de regarder par la fe
nêtre.

Sa p hysionomie avait, à ce 
moment, une expression sii gu- 
lière qui démentait ses paroles 

. —A quelle heure êtes-vous ar-
, rivé ? reprit Ludovic.

—J arrivais comme vous ren-

SEUECAL aCANADA JT' .WWpas si malheureux que 
Pourquoi me plaindrais-je ? J’ai- 

et sais que je suis aimé. Et 
puis, de Rogas, vous devez sa
voir qu’on savoure mieux le 
bonheui qu’on a longtemps at
tendu et désiré.

José pouvait admettre cette 
maxime ; mais pour l’instant, les 
paroles de Ludovic n’étaient 
nullement de son goût. Toute
fois, il ne jugea pas à propos de 
répliquer.

' Certain, que le bonheur çmi 
lui était promis ne pouvait lui 
être enlevé, le comte de Mont- 
garin était patient ; pour des 

majeures, qu’il ne pou
vait faire connaître à son asso
cié, José Basco, an contraire était 
pressé d’arriver au but.

—Décidément, se dit-il pen
dant qu’un sombre éclair sillon
nait son regard, je vois qu’il faut 
absolument que je jette ma note 
dans ce duo d’amoureux.

Malgré son adresse et sa gran
de habileté, dans son impatien
ce et pour le première de ses rri- 
— qu’il cachait à Ludouic, Jo
sé Basco allait un coup auda
cieux et commettre en même 
temps une faute énorme.

lEVIlKNEUR
128, Rue Rideau.

PtS FUNEBRES miMKS POMMES POMMESN. B.—Ass rtiment nouveau d’ouvrages 
faits par les sauvages.

me LA
VOIE LA PLUS COURTE[N DES RUES

MAGASIN D’HABITS Charles Donald d €o.,
79, ROE QUEEN, LONDRES, E. 0., 

Seront heureux de correspondre avec les 
opriét lires de vergers, les marcha» 1s et 

éditeurs de pommes du Canada, en vuo 
d'automne et du printemps, 

v. et Cie., donneront aussi les 
utumés a leurs pratiques qui

t Dalliousie,
’TAWA.

ENTRE

OTTAWA ET MONTREALDE PRINTEMPS ET D’ÉTÈ propriétaires
dJcommcrco (

MM. Donald 
facilités accoi 
auraient besoin d’avances. 

31 juillet.1884

Et tous les points à l’est#EIL GLACIÈRE 
erver les corps en

son
T0U1ES S RTESsf HAPFAUX CONVOIS a PASSAGERS

Tous Tes Jours. st dos p us considérables et comprend 
toutes les nouveautés.

Notre asî orument est même trop considé
rable, nous voulons le diminuer en

1 encore

CHARS PULLMAN. Sirop des Enfants du Or Coderre
liABERRYi Raccordement  ̂la gare Bonaventure.^deMwit-

montaCentrnL et* les trains du chemin de fer 
Delaware et Hudson, dont les lignes s (Rendent 
jusqu’aux Provinces maritime et aux vides do 
Nouvelle Angleterre. Troy, ' "mny et New- 
York.

A partir 
culerontc
Partant^

Ce sirop est prôna 
^ rée avec l'anproba- 
*-waX Hon des professeurs 

r-,- . tvwvx de l’E.olede Méde■fSN®
h c®1***»viciw

w

une

Æa \m marche.

4 téUU, COURTIEU te.
raisons NOTRE ASSORTIMENT DE

Janvier 1884, les trains oir- 
suit •CHAH du 2 

omme
«l'Otlnwa. 

4.50 p.in.

CHEMISES Muntrfnl.A
Le sirop des en» 

fnnts est supérieut 
& toutes les Repa
rutions calmante» 
o' ërtes aux me

de famille pour conserver la santé de lcuis 
enfants ; il peut être donné avec la plut 
grande confiance aux enfants dans les ca* 
suivants : Colique. Diarrhée, Dyesenterii, 
Dentition douloureuse, insomnie, Toux. 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez le Sirop do Dr Godkrrs et

le toute description, est le plus considé
rable qui soit en cette ville.

Ses Prix sont des vins Populaires.mission Arr. A Ottawa. 
12.20 |».u».

Montreal.«le
8.4

Pr’tre et commissaire-priseur fer. 4.4(1
lies convois il passagers se rendent direo 

toment à Montréal, sans changement do chars 
ni de locomotive et indépendamment do tous les 
autres trains du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa 
matin ee raccordent au C< 
train direct pour Toronto 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
A 10 heures du soir.

Le train partant de Montréal à 8.45 du 
matin se raccorde avec l’exnress de nuit 
venant de Boston et New-York viû Spring- 
field, quittant Boston viû Lowell à 7.00 p.m., 
viû Fichburg à 6.00 p.m. et New-York à 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.25 du

VARIETE PRESQUTNFINIE DE
-TUE SPARKS
; l’ilote! Russell.)
TA WA.

COLS,
CRAVATES,

MOUCHOIRS,
GANTS,

BAS,
CHAUSSETTES, 

LiNGE DE CORPS, etc.

h 8 heures du 
oteau avec le 

et toutes lesJ al nomn n’en achetez point d’autre.
En vente par tout le Canada et les Etats

in. LA BOUTEILLE,
buI proprietaire,
B. E. McGALK, Chimiste.

Monti

sou
Ï77, KIK WKU.IMIT 7.

0. Gagné et Cie
5 mars, 1883 'a

ünls
, 25 Ci

Seul
PRIXveau

;s ferronneries i\ bon mar» 
, allez chez v la1883.

LL & CUZJSIEi *.
magasin de ce genre ù 

1850, à l’enseigne de la

5 TABBIBRE,

i coin 'Je la rue Duke,
ERES. «1-rAWA,

P.Q.
HCDOUGALL 8 CUZIIERi

UNE DAME PATRONFSSE CHEMIN DE PREMIERE CLASSENOUVEAU MAGASIN J. B. ARIAL,Cinq jours plus tard, entre 
deux et trois heures, une dame 
blonde, jeune eucore, fort jolie 
et très élégamment mise se pré
senta à l’hôtel de Coulange.

Le marquis et la marquise ve
naient de sortir en voiture pour 
rendre quelques visites. Eugène 
était à l’Ecole des mines. Maxi
milienne, fort triste depuis 
quelques jours, travaillait dans 
sa chambre à un petit ouvrage 
de tapisserie. La veilie, le com
te de Montgarin avait prévenu 
qu’il ne viendrait pas le lende 
main.

ET RA1I.S NEUFS EN ACIER 
Les passagers pour le Sud et l’est changent de 

chars a la gare Bonaventure à Montréal où leur 
bagage est transféré san» frais extra et sans que 
le passager ait à s’en occuper.

Le bagage est chéqué pour n’importe quel en-

PEINTRE,.
DÉCORATEUR,

TAPISSIER
et VITRIER,

reS' PEINTURE, TAPISSERIE. VITRES
ET DE DECORA 1I >N

Ko. 208, Bue lUIJIOUSIE, Ottawa Les billets et tout autre renseignement peu
vent être obtenus aux bureaux du Grand Trono 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée des trains sont 
réglés d’après l’heure du 75ùme méridien.

D. U. L1NSLEY,

TENU PAR Iarcuand de

PEINTURED-JRION & DELORME. 
ARTISTES-PHOTOGRAPHES,

140 Rue Sparks et 569 Rue Sussex,
OTTAWA.

eaux fonds de scènes variés, peints 
meilleurs artistes du Canada.

EO. E HILBERTn
an

ET DE VITRES,Gérant.liZLNi .' Propriétaire A. G. PEDEN,
Agent gén. des passagers. 

Ottawa 22 août 1884.
520 RUE SUSSEX

OTTAWAt et HOHI.«»«EB

, Rue Sussex,
TTAWA.
3E NOEL ET 
DU JOUR DE L’AN 
aplet de Bagues. A une aux 
:les d’oreilles. Mont.n b 
• et en argent
TIÉ PRIX

ordre sou; 
les prix m 
célèbre montre Wall!

«lu.VAKIF.TY J «AI L,

de toute 
donner.

M. GEO. PHILBERT. ee charge 
commande que l’on voudra bien lui 
Prix très modérés et ouvrage garanti.

chands de la ville et de la cam- 
t priés d’aller lui rendre une 

d’acheter ailleurs.
Grands avantages pour les fêtes.

Une douzaine de Portraits. 
CABINET SIZE,

et un cadre valant $1.00, pour
$8.00.

Photographies de toutes grandeurs, satis
faction garantie.

Une visite est sollicitée chez
DORION et DELORME,

No. 140, rue Sparks t 
669 rue Sussex, coin de la rue Rideau.

SPRUCINE
Le M. Arial bo charge de tonte 

commando dans sa ligne d’af- 
laires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et scs prix sont raisonna 
blés.

a GEO. PHILBERT,

>08, RUE DALHOUSIE.
Il ffrr. 1884;
—Faites l’essai «e la YALE- 

UII. O’eat la meilleure pom
made contre la chute de- 
cheveux et la Calvitie. Eu 
vente chez C. O. OACIEB. 
Pharmacien, rue Susse

meilleures prepa* 
rations offertes jusou'ic 
au public, pour le soulag.. 
ment immédiat et la gué
rison de la Toux, du Rhum». 
de la Bronchite, de Tir- 
rouement, de la Croupi e 
de toutes les maladies de .n

Agv,
60c la

B. B.ycGAlF, Chimistr ,
Montré» f

Une despagu<

(A suivre. )

QfrNe manquez pas l'excursion 
au clair de la lune des deux corps 
de musique canadien de EvH et de 
Ste Anne, à bird du Peerlese, jeudi 
le 25 sept. <

et des Poumons, 
endre partout à 25 et 
bouteille.

Les propriétaire^; trouveront 
un grand avantage en le favo 
risant de leurs command -s

s le plus court 
lodôvés.

[y
7BZT6TA, 17 mars 1883 lttla. 818 Oct. 1883

1 SQ

I rr: 1i t

Le gu s lot: 500,000 marcs, $125,ooo ou £26,00
‘■es tlifforcnts tiroge< de la grande loterie de Hambourg, garantie par le gouver

nement vont se faire Le grand nombre et l’importance des lots gagnants ajoutés à 
la garantie absolue du prompt imiemenl des prix ont fait que cette loterie de 
Hambourg a été honorée partout de la confiance la plus grande De la classe ‘2me 
à la 7me audessous de t)(i,000
à o mois Kn conséquence, dans le tirage dé la ‘2me classe, qui a
Juillet 1884, le sort décidera du partage de 4000 lots formant______________ ; ....
24b«0üÜ marcs, comprenant le lot de 00.000 n" arcs. Le prix dans cette classe 
est comme suit : Vu billot euti -r d’achat direct 18 raarcs-$4.Ô0—£0.18 h.stc. 
un demi billet d’achat direct, M marcs—$2.*25—£0.9sli. stg.
Ee tirage de la 3me classe aiva lie»i les 30 et 31 Juillet 1884. Prix 

principal 70,000 M. Prix du billet, 18 marcs....$4.50—£0.18sh. stg. 
Le tirage de la 4me classe aura lieu les 20 et 21 Août 1884. Prix 

principal 80,000 M Prix du billet, 2 i 
Le tirage de la 5me classe aura lieu '

plus grande, 
uéros 46,500, près d» la moitié, sortiront d’ici

nO crm ,1. )o ->------------ - aura lieu )yS 9 el 10
un chiflre total de

et, 24 marcs.... SG.OO—£l.4sh stg.
le 10 et 11 Septembre 1884. Prix

princq.al 9(),OUO 11. I-. .X du billet 54 marcs.......$6.00—£l.4sh. stg.
Le tirage de la lime élusse aura lieu le 1er Octobre 1884. Prix prin

cipal 100,1100 M Prix du billet 54 marcs........... $ti.OO—£1,4sh. stg.
l e tirage de la 7me classe durera depuis le 25 Octobre 1884, jusqu’au 

15 Novembre 1884. Les principaux lots à être gagnés sont : 
30e,OOO, 300,00!), 100.000, 70,000
heureux le plus gros loi peut sVl.u ,-r h 3 0,000 marcs ou $133,000. 
billets numérotes et le prospectus oiïVi 1 seront envoyés promptement à l’adresse 
donnée par les acheteurs, et immédiatement après le tirage, chaque acheteur d’un 
billet reçoit la liste officielle du tirage. Le paiement des billets peut se faire par 
mandat sur la poste payables à Hambourg ou Ljndres (Angleterre), ou par billets 
de banques, chèques, billets à vue sur toutes les places de commerce il Europe que 
l’on peut toujours su procurer chez un banqui r ou marchand général. I.e paiement 
des numéros gagnants se fera par notre entremise, sous silence, par la poste ou par 
autres voies suivant le désir. S’il vous plait d’adresser en toute coutUnce Votre 
commande, aussitôt que possible au bureau général de loterie soussigné.

marcs etc., et dans le cas le plus

i.. 3â3ixr TI3ST cto Cio.,
HAMBURG, Allemagne, liurope.

En vous adressant A nous vous avez l’avantage de pouvoir obtenir des bil’ets 
directement sans l’entremise d'un tiers, cl en conséquence chaque participant non 
seulement résilia liste officielle des gagnants dans le plus court délai pos ible 
airès le tirage, mais obtient aussi les billets originaux, aux prix tixôs dans le 
prospectus officiel sans charges extra.

Opère des Cures . 
MERVEILLEUSES pWlJIWi
Maladies drs Rognons 0

ET J
Des Affections du Foie
Parce qu’il agit & la fols sur le FOIE, les 

INTESTINS et les ROGNONS.
Parce qu’il débarrasse le système des hu

meurs viciées qui produisent dos maladies des 
nons et des voies urinaires,dvs maladies 

bilieuses, la jaunisse, la constipation, les hé- 
morrhoïdos, le rhumatisme, la névralgie, les 
affections nerveuses et toutes les maladies 
auxquelles les femmes sont sujettes.
ZS-r.ECI EST Kl EN DÉMONTRÉES.

IL GUÉRIT INFAILLIBLEMENT 
NSTIPATION, les HEMOR- 
RHOIDES et le RHUMATI 

En faisant fonctionner librement tou 
organes,

PURIFIANT AUSSI LE SANG
et donnant au système sa vigueur normale 

pour chasser la maladie. 
MILLIERS DE CAS 

graves de ces i taladics ont été sou
lagés et, en peu de temps 

RADICALEMENT GUERIS.

LA CO
SME

les plus

Paix. $1, sous forme liquide ou en pot 
En vente chez tous les pharmaciens.

On envoi le remède en poudre par la malle.
rdson & Cie., Burlington, Vt. 

un timbre et vous recevrez un 
Almanach pour 1884.

Wells,
Eb\

lllrha
voyez

REMEDE; INFAILLIBLE 
iparnt— pour — •
LESjMALADIES DES ROGNONS 
ILESÎAFFECTI0N8 DU FOIE 
La CONSTIPATION, les UEMOR- 
If. RIIOIOES et les MALADIES 

‘DU SANG
I Les îtf«Hleoina rvconnalwNcnt son 
I m- efficacité.

“ Le “ Kidney Wert ” est le remède le plus 
efficace dont j’aie jamais fait usage.”

Dr P. C. Ballou, Moncton, Vt. 
“ On peut toujours compter sur l’efficacité 

du Kidney Wort ”
Dr R- N. Clark, So- Hcro.Vt. 

“ Le “Kidney Wort” a guéri ma femme 
qui était malade depuis deux ans.”

Dr C. M- Summerlin, Sun IIlill, Ga.
DANS DES MILLIERS DE CAS

opéré des cures, lorsque tou 
remèdes avaient échoué- .C’est 
qui n’est pas irritant, " "
l’cfTct est snr et qu 
santé, dan 

*©* Il

il a Sest un renioue 
efficace, «l«»«it 
uit jamais à la

purifie le sang, fort!H 
donne une nouvelle vie à tous les or
ganes importants du corps humain. Il réta
blit lo fonctionnement normal des rognons, 
débarrasse lo foie do toutes maladies et règle 
les intestins. Do cette manière, le système 
est débarrassé des maladies les plus dangé- 
reusoa.

e et

Paix, $1, sous forme liquide ou on poudre- 
En vente chez tous les pharmaciens.

On envoi le remède en poudre par la malle.
Cie, Burlington, VfWELLS, RICHARDSON &,

KIDNEY-WÔRT

Kl DN EY-WORT

KIDNEY-WORT

KIDNEY-WORT

CT
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VALAIT T $75.00 il

Mioiii iionn% riiez 11

Pour informations 
EXAMINEZ 

la VITRINE au
abonni

Payable d’avance.to
do do

Jlt do do
LES PEINES

Malgré tout ce que l’on peut faire, 
elles nous arrivent de temps à autre. 
Evitons donc les désappointements 
en n’espérant pas trop ; évitons la 
perte d’argent en «’acheta 
d’inutile ; évitons des déceptions en 
n’achetant pas d’autre remède que 
le Putnam’s Painless Corn Ex liar 
tor, le seul sur et garanti ‘pour la 
guérison
des cors aux pieds. Méfiez vous des 
substitutions, des contrefaçons, des 
imitations. En vente chez tous les 
pharmaciens.

COUR OE POLICE Kdt ïlebdomanaire,tlicitement ù Londres des complots 
contre les membres de la famille 
royale.

Une dame a été tuée et 1(1 per
sonnes ont été blessées dans un 
accident de chemin de fer, hier, 
prés de Locle, Suisse.

Le gouvernement français a pro 
testé auprès du khédive d’Egypte 
contre les modifications apportées 
par lui dans le service des fonds 
affectés au paiement de la dette.

On prend des précautions extra
ordinaires pour la protection de 
lord Spencer, vice-roi d’Irlande.

On a ouvert des listes de sous
cription pour venir en aide aux 
familles des dynamitante Duly et 
Eagan.

Grande Vente à SacrificeSERVICE TELEGRAPHIQUE
I Présidence -lu juge O’Garaj

Ottawa, 24 septembre 18P4.
John O’Connor, accusé d’ivrognerie, est 

condamné à $1 d’amende et les Irais.
Alexander Reeves, obstruant le trottoir, 

est condamné à $1 d’amende et les frais.
William Borthwiok, gênant la circu

lation ; cause remise à samedi.

LA GUERRE DE SOUDAN ----- DE------

PORCELAINES, VAISSELLELe Caire, 23 — Wolseley partira 
samedi pour le haut du Nil sans 
attendre de nouveaux renforts. Un 
marchand d’El Olieid rapporte que 
le Faux Prophète a 20 canons 
Krupp et 100,000 soldats. 25,000 
hommes sont armés de carabines 
Remington.

Londres, 23 — 40 nouveaux ba
teaux de transport pour l’expédi
tion du Nil ont été expédiés en 
Egypte.

ni rien

LA S0CIK'
ET VERRERIE

radicale et sans Ou ui
Tout doit etre vendu an prix contant afin de faire place 

pour les ^nouvelles marchandises d’automne qui nous LE CL
€. S. SHAW & CieCi-devant salle de

L’INSTITUT CANADIEN, UUE YORK

M. >1. J. l ain,
M. T. II. Winnel,

•4 Ottawa cl litImportateurs directs.PROVERBES ECONOMIQUES
Ottawa, 21 Janvier 1884Locataire et Gérant 

Directeur

Kv> fl

Entrepreneur de
ir .'L____ÏT--«rar.

263 Rue DALHOUSIE, Ottawa,*

LE CHOLI.KA DEUX PAU JOUR

ALPHOM i 2UESTIOU MIEN,TENTATIVE DE DÉRAILLE
MENT

Pour une semaine, commençantRenoncez à vos folies dispen 
dieuses et vous aurez bien moins à 

plaindre de la dureté des 
temps, du poids et des impôts, et 
de la difficulté d’entretenir vos mai
sons ; car le vin, le jeu et la mau- 

foi font iin’oii 'ronve sa for

Madrid, 23—On rapporte aujour
d’hui neuf nouveaux cas de choléra 
et 14 décès.

Londres, 23—Le choléra sévit 
encore dans les districts ruraux du 
midi de la France et principalement 
dans le département de l'Ardèche. 
Il n’y a eu que quelques décès isolés 
dans les grandes villes.

Le nombre total des décès eu 
Italie s’élève à ü,328, soit un millier 
de plus qu’en France.

LUNDI. 22 SEPT’84 üi sga
Pompes Funèbres 1vous OUVERTUR

mUu train du Pacifique canadien 
venant d’Ottawa à Montréal, 1*3 
échappé belle, un soir de la semaine 
dernière. En arrivant près de Sto- 
Seholastique, la locomotive donna 
avec une grande violence contre 
nu obstacle qui avait été placé sur 
ia voie. Les freins furent vaine
ment appliqués. Lorsque le convoi 
fut arrêté, on constata qu’un tronc 
d’arbre avait été mis en travers sur 
la voie et avait été heureusement 
lancé de côté par ie chasse pierre.

Les officiers de la ligne croient 
à une vengeance d’un cultivateur 
des environs qui a eu une couple 
de vaches tuées par les chars et qui 
avait juré de se venger.

SIEngagement extraordinaire pour la semaine 
de l'Exposition du renommé 

ANDY MORRIS
On peut dire 

succès de l’expc 
l’attente de tous 

Les exposants 
plus nombreux 
tenue demi ère n 
dans plusieurs 
quantité et la 
exposés l’empoi 
a été vu à Toro 

Le départeme 
aratoires princi 
ressaut à visite 
voitures de pla 
gnie manufactu 
et celle de voi1 
la compagnie d 
aussi l’attentior 
leurs par la v 
de leurs produv 

Le départemi 
aussi des plus 
ferme des anim 
nient remarquai 
et leur grosseur

vaise
tune petite et ses besoins très grands 
Il en coûte aussi cher pour entre
tenir un vice que pour entre unir 
deux enfants.

Ci-devant occupé par M. J oh. Sentent.
M. ALPHONSE JULIEN, bien connu à Ottawa, désire annoncer an public d’Ottawa 

et de ses environs qu’il a ouvei t un magasin de pompe»- funèbres. Toute commande qu'on 
voudra bien lui confier sera exécutée avec promptitude et soin. Prix très modérés. On 
peut s’adresser la nuit comme le jour. Deux MAGNIFIQUES CORBILLARDS sont à !a 
disposition du public. Ornements et Décorations de chambres funéraires fournis 
demande. ALPHONSE JULIEN, propriétaire.

3 mai—1 an T■
Aidé du plus jcui.e bouffon au monde,

LE PETIT TOOT SEY
Agé de six ans seulement, et la gentille 

colombine Mlle. IDA MAUSSEY.
L’ETONNANT KENNETTE

Les frô

Vous vous imaginez peut-être 
qu’un peu dr thé, un peu de punch, 
de temps en temps, une table un 
peu mieux servie, des habits plus 
beaux, et quelque petite partie ne 
peuvent être de grande consé
quence. Mais souvenez vous que 
beaucoup de petites choses font 
une masse considérable. Prenez 
garde aux menues dépenses. Une 
petite voie d’eau fait périr un grand 
navire. Le goût des friandises con
duit à la mendicité. Les fous don 
nent des repas et les sages les man
gent

A. A. ADAM, GRANDE VENTEune 8cf.ni: ni: mai.
Avocat, Procureur, Notaire, Scllici- 

Collecteur.
Bureau : chez MM. O’Gara & llemon,

No. 58, rue Sparks, Ottawa
M. Adam suivra les Cours civiles et cri

minelles de la province de Québec.

—A—es Hogan, le sénateur Frank Wood- 
Edward et Kcrnell, les frères Gor

man Peie et Jerry. Walter Mack 
et Grace Mai s ton, T. II. Winnett.

La semaine prochaine, Mowortli’s 
Graml IIi boni ica.

TOUS LES SOIRS A HUIT HEURES. 
Les mardi, jeudi ci samedi, à 2:30 p. m.

Les dames et les enfants peuvent assister 
aux représentations de l’après-midi sans un 
escorte. Le programme complet du 
est donné l’^prôs-midi.

V i * i v fl ’on 1" r»Z»o •
I.E SOIR, 10, 15, 2(1, 30 et 50 Cents, 

l.’APKÊS-MIDI, 10 cl20 Cents.
OST'Lever du rideau à 8 heures et 2.30 p.m. 
Ouverture des portes, une heure à Vavance. 

Programme nouveau tous les semaines.

Québec, 23—Samedi soir, il y 
bal à la résidence d’un M.

leur et SACRIFICEavait
Hébert, à Saint-Sauveur. Tard dans 
la nuit, on entendit frapper bruy
amment à la porte. Le maître de 
céans alla ouvrir, et une bande de 
voyous se ruèrent dans la maison 
et signifièrent leur intention d’être 
de la fête.

Le propriétaire s’y refusa mais il 
fut maltraité par les envahisse jrs, 
l’un d’eux lui asséna u coup de 
bouteille à la tête et lui nfligeant 
une hideuse blessure, 
s’occupe de l’affaire.

DES

Effets d'automne et d'hiver
Venant du fonds de banqueroute de 

CHISHOLM k Cie. Cet 
consistent en

Manteaux, Etoile* a
su* Velours. Pinches, 

Soles, Rubans, «te.,
Avec un immense assortiment de

COURRIER DE HULL s effets

Parties.—Le Révd Père Gau vin est allé «à 
Québec en compagnie de Sa Gran
deur Monseigneur Duhamel pour 
assister aux séances du Conseil de 
l’Instruction Publique.

—Des peintres sont occupés ac
tuellement à faire le magnifique 
rideau de la scène dans la grande 
salle des Révds Pères O biais. Le 
tableau représentera des voyageurs 
faisant la descente du bo;s dans les 
rapides.

—Des avis sont affichés dans les 
rués de la ville pour demander le 
paiement des taxes municipales qui 
deviennent dues le 21 courant. La 
coti ation n’est que de £ de centin 
par piastre. Les cotisations sco
laires sont aussi dues et tous de
vraient s’empresser de les payer 
pour s'exempter de recevoir un 
avis qui coûte 25 cents.

—Un cheval appartenant à M. 
Moïse T ru del, boucher, est tombé, 
hier, dans le Trou du Diable, près 
des usines de M. Eddy. Le lit de 
brand de scie qui est accumulé là 
a heureusement amorti la chute, 
et M. Trudel à son arrivée sur le 
lieu de l’accident, a retrouvé son 
cheval sain et sauf et a pu retour
ner chez lui comme si rien n’était 
arrivé.

—Les commissaires d’école ont 
décidé, à leurdernière réunion, de 
changer les plan* de construction 
de l’ecole No 2 et de demander de 
nouvelles soumissions qui devront 
être transmises avant le G du mois 
prochain. La contribution sera de 
SI.00 par mois payable d’avance. 
Des remerciements ont été votés a 
M. i. G. V. Ardouin pour les heu
reux résultats de sa visite à Québec 
en faveur des écoles.

Chapeaux Garnis et Mus,a police
Qui seront offerts t\ environ

30 cents dans la Piastre
Y compris la balance desRésumé Télégraphique DEMENAGEAIENT p «ioimitKs CHAPEAUX D'ETE, »

A des prixCANADA La plus grand* partie de mon t^sorli- 
ment de fournir, s est maintenant vêie.

Malgré la grande variété que je po è .e 
ulubi urs personnes ne trouveront p;’ en
core tovl ce qu’elles désireront avoir.

il serait hou alor que tous ceux qui ^e 
proposent d’acheter des pelleteries d’vn 
donner la commande a-ani le 1er octobre.

Nous pouvons prendre aujourd’hui de* 
c nno.andes et les remplir ù des prix plus 
bas qu’à une époque plus avancée de la

EXTiiAIL.OIXAIIlEMEM îliV-iM. P. DESILETS, tailleur, coin dea rues 
Dalhousie et St Patrice, désire informer scs 
nombreuses pratiques et le public en géné
ral, qu’il a transporté son établissement au

No. 300- rue Dalhousie,
Piès de la rue Clarence, et qu’il co 
comme par le passé à donner pleit 
tière satisfaction.

M. P. DESILETS remercie le public du 
patronage qu’il a reçu jusqu’à présent, et 
îe sollicite de

Rien de nouveau dans la mysté 
affaire Béliveau à Levis. Le départemeLa vente commencerarieuse

I/enquête instituée parle magistrat 
de police de Québec n’a rien révélé.

11 n’y a pas encore de déeis on 
dans l’enquête au bureau de poste 
de Québec, mais l’on pense que 
Gray devra subir son procès devant 
les assises criminelles.

On donne comme très probable 
la nouvelle que deux maisons de 
Québec faisant un commerce de 
bois très considérable transporte 
ront, l’année prochaine, le Siège de 
leurs opérations à Trois Rivières.

la ferme et de 1I/EX POSITION Mercret.., 20 Août,. des arts et du V 
très bien représ 

Hier après-mi 
ture officielle di 
ques instants i 
sir John et lai 
valent dans le 
où ils furent re< 
traie par Son Ho 
tawa et par le ] 
de l’Association 
culture d’Untar 
sonnages présé 
remarquait sir 
David Macpher 

<iH. Pope, l’hoiK 
M. P. Baskervi 
billard, députés 

M. Degge, pré 
lion des Arts i 
présenta à sir J 
ur.e adresse d. 
félicitait de sa 1 
tique, et on lui 
elements pour 1 
ie gouvernemei 

Dans sa répoi 
cia l’Associati 
qu’elle lui fai sa 
d’ouvrir l’expos 
bons souhaits 
dresse. Sir Jol 
ment satisfait d 
par l’Associatii 
l’Agriculture et 
buables n’avaii 
les sommes vot 
ment en faveu 
lion.

L i plus grande attraction il* l’exposi
tion, li semaine prochaine, sera la ial.de 
eux flours et 
ven ml même du Ni
vu que ces civ:ocités no sont pas de lu b ;- 
Mne canadienne, un comité p v«- a élé 
clé nommé pour4e* exposer el mémo pou** 
les veldf'" ù un très bas prix ?n numéro 
137 el 137.], rue Sparks, ehc/. M. D. A. 
I rpev de Mon1! *••!, qui a élé mis eu char
ge e tome l'a Ha ne.

Admission gratis. Le étrangers £■ mut 
poi menl admis à visiter rétablissement, 
6'*'lis.

L exposition de fleurs sera magnifique.
On al end des vis leurs distinguas de 

l’Ohio et de différentes parties des Eiai - 
L aies à ce d

►ntinuera 
ne et ea-

Et se continuera pendant quelques jours 
seulement.

Venez à bonne^hi-ure et profitez des 
meilleurs lots, chez

lu 1res po v : m.

A. Woodcock,nouveau.
P. DESILETS, Tailleur.

24 sept. 1884. H», RITE SPARKS.U. J. DEVLIN.
GRAND

Magasin <ie Meubles
DE

L. GRATTON,

AVIS
La société ROBITAILLE & CHOQÜET, 

hôtelliers, rue Murray, Ottawa, est dissoute 
de consentement mutuel.

M. Robitaille est autorisé à régler les 
affaires de la société.

EUROPE

Le Figaro prétend qu’une rupture 
entre la France et l’Angleterre est 
inévitable. Dans ce cas, dit il, la 
Russie prendra l’Inde.

Le successeur de lord Dufferin 
à Constantinople sera, croit on, sir 
R. D. Morler, actuellement am bas 
sadeur anglais à Madrid.

La police anglaise prétend que 
les “Invincibles” ourdissent ac

qurtement special de noire 
xposition. Un grand pnv I on 

Ida ne avec lettres noir., flottera amleossus 
de la îporle.

M. Choquet et Lamarche continueront de 
nir l’hôtel ci-devant tenu par Robitaille 

et O hoquet, Nos. 56£, 58 et GO, rue Murray. 
Ottawa, 24 sept. 18?4 ls

Entrepreneur Meublier, Menuisier,%
No. 530, Rue SUSSEX, Ottawa.137 et 137] rue Sparks.

Le grand magasin de K) crnls « i d’une 
piastre de Harper est relié avec ce déparle
ment de l’exposition.

Vous pourrez y chois r sur 10.00 objets 
pour 10 ceins.

5,000 pou. ‘25 cents.
6,000 pour $l,u0 ù l’ancien poste fa

meux de Flanagan.
137 et 137.] rue Spark*.

Voyez noire enseigne monstre en le lires 
noires et blanches.

Aux Malices (le Maison M. GRATTON est toujours henrenx d'en- fl V •’ 
t reprendre quelque travail que ce soit, flll

Construction et réparation de MaisonsjSL-
Meubles de toutes sortes pour, Chan^M 

bre à coucher, Sa loti et Salle à .
manger.

ec soin, par des ouvriers I 
Détenta, et à à

la yj

CLUB HOUSEant des chambres ou 
ut la semaine de l’ex-

Toute personne ay 
des lits à louer penda 
position, sont t riées de donner leurs noms 
au soussigné, qui fera avec les visiteurs les 
arrangements nécessaires à leur arrivée.

R. ü. W. MacCUAIG,
No. 45, rue Elgin.

( Ancien Ponte de P. O'MEARA]

20, 22 ET 24, RUE GEORGE
maison a été reparée, décorée et 
à neuf, avec toutes les

Améliorations Modernes

Cette
meublée Le tout exécuté av>

Préparez-vous a Recevoir l'Ennemi
DES PRIX TRES KüüfRfS.AVIS SPECIAUX Des avantages spéciaux sont offerts aux 

artistes de théâtre.
La buvette est toujours pourvue des meil

leurs marques de
Vins, Liqueurs et Cigares.

lîl 1er Oct. 1883n
J’ai encore reçu 30,000 Ci

gar» valant $18.00 le mille, 
et que fe vernirai pour 812.50.

N. A. Bavard, 
rue Dalhousie

La Sprueint—La sprucine comme 
remède pour la toux n’a pas d'égale. 
Elle est entièrement différente 
d'aucune autre espèce de composé 
de gomme d'épi net te, que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en
veloppe porte la marque de com
merce,

En vente chez H. F. McCarthy et 
G. U. Dacier, Ottawa.

Maison de Nau lork — Nous 
avons visité, aujourd’ui, l’établisse
ment de tailleur de New York, tenu 
par M. J. L. Beaudry. No 523, rue 
Sussex, et nous y avons admiré 
un grand assortiment de marchai! 
dises reçues directement d’Europe, 
du Canada et des Etats-Unis, tels 
que tweeds canadiens, anglais et 
écossais, drap de Pilot et drap fin, 
serges anglaises, françaises et écos
saises ; aussi articles de fantaisie 
pour messieurs. Toutes ces mar
chandises sont des plus nouvelles. 
Coupe garantie, prix extrêmement 
bas et visite sollicitée.

J. L. Beaudry,
523 rue Sussex.

I NOUVELLE MANUFACTURECUEILLETTES OU REPORTER IJ !
T. P. O’CONNOR, Prop g IJOUT ERIE jjGrande Réduction Les membres de l’Union Saint- 

Pierre se réuniront ce soir.
11 y a eu des courses au trot à 

Guelph, Ontario, hier.
Le conseil du comte de Carie ton 

s’est assemblé, hier après-midi.
Les principaux hôtels d’Ottawa 

sont remplis d’étrangers.
On dit que l’accident sur le che

min de fer du Pacifique à Renfrew 
samedi, a causé pour 875,000 de 
dommages.

On dit que le gouvernement fédé
ral s’occupe do la question de la 
pose d’un cable sous-mai in qui 
relierait Vile au Sable à Halifax ou 
à Can so.

La pantomime liumpty Dumpty 
au Musée Royal, cette semaine, 
attire une foule considérable de 
spectateurs à toutes les représenta
tions.

La Photographie nous donne 
seulement l’image des fleurs, mais 
la chimie nous en conserve l’arôme 
dans l’Eau de Floride de Murry & 
ban man. Elle contient réellement 
l’essence des pleurs les plus riches 
de Vu ni vers.

S’EN VIENT Ottawa, 2 sept 1884

VER SOLITAIRE Bloc de ’Hotel Russell, rue SparKs, 
Ottawa.SUR TOUTES XI ES

s pays ou le Choléra prévaut com- 
dans rInde, la Chine et l'Afrique, 

le Pain-Killer est considéré comme le 
plus efficace et le plus sur de tous les 
remèdes connus, et les habilanis de 
ces pays y ont la plus grande confian-

Dans le Uun éminent savant allemand a récem
ment découvert un “ spécifie certain ” ex 
trait d’une racine, co itre le ver solitaire.

Le remède est agréable a prendre et n’af
faiblit pas le patient, mais il a un effet ma
gique sur le Ver Solitaire qui se détache 
ue sa victime c t passe facillement et tout 
entrier, avec la tête, et étant encore en vie. 

Un seul médecin s’en est servi dans plus 
, sans qu’il ait manqué me seuh 
)d ire son effet. Succès gar

MWtmiDISES M. G. H. DOÜCET a transpo: 
lier d’o fôverie du magasin de b

rté son a te- i| 
"ou te rie de

M. Laporte au bloc Russell, rue Sparks, e 
il exécutera sous le plus court délai tout* 
co i mande telle que bagues. Boucles d’O- 
reilles, Anneaux, Epingles, Chai nés, Croix 
eu or et en argent. Tourt ouvrages garanti 
et à très bas prix. Une visite est sollicitée.

Je]vcn<lN au «lctail le prix 
«lu grot*

W Venez voir mes prix avani/l'a-
heter.

Lisez l’extrait suivant de la lettre d’un 
missionnaire de la Chine :

Mkssirurs,—J’aurais dû depuis long
temps avoir accusé réception de la caisse 
de Pain-Killer que vous avez élé ass-.z 
bons de m’envoyer l’année dernière ; elle 
est arrivée comme une Providence. Je 
crois que des centaines de vies ont été 
sauvées par Dieu d’abord, puis par ce re
mède ensuite. Le Cholér fit son appari
tion ici

de 400 cas:

t’txige ai cun 
oit sorti tout

bre 11 vous recevrez une cire 
les conditions.

O. H. DüfJCET, .fois
payment avant que le vet 
entier. Envoyez un tim 

ulaire don
Propriétaire Faisant une 

^îtogrès acconif 
puas quelques t 
le refus que le ( 
rial a fait autre 
000 sterling, pr 
lui-même dam 
terre sur laque 
et qui vaut ai 
lions. Sir Job 
cours en rem< 
l’Association p 
roles et en d« 
officiellement c 

L’affluence t 
aujourd’hui a t

2 fév Ht

I ARGENT COMPTANT HEÏWOOD «fc Oie.,
19 Park Place, New York

Oscar McDONELL Voitures pour Eufauts1 juillet 1884
peu de temps après que nous Refi
ll. Nous eûmes de suite recoursEPICIER,

101 RUE RIDEAU.
mes revu. .
au PAÎN-KILLER d’après le mode pres
crit pour le Choléra. Nous gardâmes 
liste de tous ceux à qui le Pain-Killer fut 
a imimslré, et nos assistants du pays nous 
assurèrent que huit sur chaque dizaine de 
ceux qui l’employèrent furent réchappés.

Croyez-moi, messieurs avec reconnaic- 
sance et dévouement, votre,

a. b. McDonald
ENCA1VTEUR 1>E LA REINE

MARCHAND
Cages pour Oiseaux

J. M. JOHNSON, 
Missionnaire à Swat on, Chine. 

Défiez-vous de contrefaçons et imila- 
Demandez le véritable “ Perry

E. G. LAVERIECommission
No. 16 RUE ELGINDavis” Pain Killer, et n’en prenez pas 

d’autre. No. 911 Rue RIDEAU;

if:— —L. w.V-


